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Exemple d'étude électrique du sous-sol lacustre

Camille MEYER DE STADELHOFEN

et Giancarlo FAVINI

La prospection géophysique laisse parfois de bons souvenirs. Je me
rappelle avec plaisir ce pêcheur qui, debout sur le débarcadère d'Auvernier,

nous regardait un peu surpris ramer lentement, ruisselants de

pluie, sur un lac encore plus mouillé qu'à l'ordinaire et qui nous demanda
ce que nous faisions là. On cherche de l'eau fut la réponse d'un des

rameurs. Ça ne faisait pas très sérieux, et pourtant les recherches d'eau
sous-lacustre sont tout à fait sérieuses et tout à fait prometteuses.

L'eau prise au lac est, dans la plupart des cas, moins bonne et plus
coûteuse que celle qui provient des nappes souterraines. L'eau du lac
doit être pompée, filtrée et désinfectée alors qu'il suffit généralement de

pomper l'eau du sous-sol. Dès lors il est logique de rechercher, sous les

lacs comme ailleurs, des formations géologiques qui puissent constituer
des réservoirs naturels d'eau potable. Pour qu'une roche joue ce rôle de

réservoir elle doit satisfaire à plusieurs conditions. Elle doit, en particulier,

être poreuse, perméable et alimentée en eau de façon à pouvoir
supporter un pompage continu. Parmi les formations sous-lacustres
rencontrées chez nous, les graviers remplissent le mieux toutes ces

conditions.
Le problème qui se pose à nous est donc de dessiner une carte géologique

sommaire sous plusieurs mètres ou plusieurs dizaines de mètres
d'eau ; cette esquisse géologique doit, tout spécialement, mettre en
évidence la présence des graviers.

Pour résoudre un tel problème, le moyen le plus efficace est certainement

la mesure des résistivités électriques. Grâce à cette mesure nous

pouvons, à distance, déceler la présence de graviers, de sables, de calcaires
caractérisés par leurs résistivités respectives. Les méthodes électriques
de prospection sont connues. Je me limiterai donc à rappeler ce qu'il est
nécessaire de savoir pour comprendre les mesures lacustres.
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